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Pour les animateurs : La Semaine Sainte            
 

La Semaine Sainte commence par la célébration des Rameaux et de la Passion. 
La Semaine Sainte est "la grande semaine ", non parce qu’elle a plus de jours que les 
autres, ou parce que les jours sont composés d’un plus grand nombre d’heures, mais à 
cause de la grandeur et de la sainteté des mystères que l’on y célèbre", disait Saint Jean 
Chrysostome. 
Dès lors, chaque jour de la Semaine Sainte est-il appelé Saint : Lundi Saint, Mardi Saint, 
Mercredi Saint, jours qui conduisent au Triduum pascal Jeudi Saint, Vendredi Saint et 
Dimanche de Pâques, la solennité des solennités, la plus grande fête du Christianisme. 
 
Les Rameaux : Avec la procession des Rameaux, l’Eglise célèbre l’entrée triomphante de 
Jésus à Jérusalem : la joie domine et nous allons signifier cette joie en agitant nos rameaux 
pour acclamer Jésus notre Roi. 
Mais cette joie est associée pendant la messe à la lecture du long récit de l’Evangile de 
Matthieu  de la Passion de Jésus. L’Eglise nous invite à accompagner Jésus et à nous 
associer à toutes ses souffrances. La célébration des Rameaux associe donc  la joie de 
l’entrée à Jérusalem et la tristesse de la passion. Par cette association, nous entrons 
pleinement dans le mystère de la Croix et donc dans la Semaine Sainte. 
 
Le triduum : Ce temps est rythmé par 3 liturgies importantes qui suit les derniers jours de 
la vie terrestre de Jésus  
 Le Jeudi saint inaugure le triduum pascal. Ce dernier commence par la messe du soir du 
Jeudi saint faite en mémoire de la Cène au cours de laquelle Jésus institua l’Eucharistie (la 
messe). On lit le récit de la Pâque juive avec l’agneau pascal (Exode 12,1-14), puis le texte 
de St Paul sur le repas du Seigneur (1 Cor. 11,23-26) et l’Évangile du lavement des pieds 
(Jean 13,1-15) Pendant cette lecture, le célébrant lave souvent devant l’autel les pieds de 
quelques fidèles. Après la célébration, l’Eucharistie est transportée solennellement en un 
lieu que l’on nomme "reposoir" où l’on peut se recueillir en méditant l’agonie de Jésus à 
Gethsémani et son appel "veillez et priez". 
 
 Le Vendredi saint, on célèbre la passion et la mort de Jésus sur la croix spécialement lors 
de l’office de la fin de l’après midi et du chemin de croix à trois heure. 
  
Le Samedi saint est un jour de silence et d’attente. On ne célèbre ni baptême, ni mariage 
ce jour-là. La célébration de la résurrection commence le samedi soir à la Veillée Pascale. 
Dimanche de Pâques  
 « Pâques » signifie « passage » : par ce passage de la mort à la Vie, le Christ a sauvé 
l’Homme du péché et l’a appelé à la vie éternelle. La Résurrection du Christ est 
l’accomplissement des promesses faites par Dieu à son peuple. C’est pourquoi la fête de 
Pâques est le sommet du calendrier liturgique chrétien. Ce jour-là est marqué dans les 
églises par la couleur blanche ou dorée, symbole de joie. 
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 1ère rencontre :  

            Les Rameaux 
 

 

Pour la lecture d’image voir le document Croix Pascale Lecture d’image 

 
  Matériel à prévoir 

 Le visuel de la croix pascale (power point ou photocopie couleur) 

 Des rameaux ou des petits branchages (1 par enfant) 

 Une croix  

 Une bougie 

 Une bible 

 Une photocopie de la Croix à colorier par enfant 
 

Pour l’animateur : Au fil de la découverte des images, des questions vont émerger; L'animateur prendra le temps 
de les accueillir. Il est inutile de vouloir répondre à tout prix. L'essentiel est de mettre les enfants en recherche de 
sens possible. 
 

Le temps de l'observation  
    L'animateur fait observer l'image des Rameaux de la croix pascale. 
    Les enfants décrivent ce qu'ils voient. 
 
 
Le temps du récit 
L'animateur raconte le texte: Matthieu 21, 1-11.  

Evangile de Jésus Christ selon saint Matthieu  
Jésus et ses disciples, approchant de Jérusalem, arrivèrent en vue de Bethphagé, sur les pentes du mont des 
Oliviers. Alors Jésus envoya deux disciples en leur disant : « Allez au village qui est en face de vous ; vous trouverez 
aussitôt une ânesse attachée et son petit avec elle. Détachez-les et amenez-les moi. Et si l’on vous dit quelque 
chose, vous répondrez : ‘Le Seigneur en a besoin’. Et aussitôt on les laissera partir. » Cela est arrivé pour que soit 
accomplie la parole prononcée par le prophète : Dites à la fille de Sion : Voici ton roi qui vient vers toi, plein de 
douceur, monté sur une ânesse et un petit âne, le petit d’une bête de somme. Les disciples partirent et firent ce 
que Jésus leur avait ordonné. Ils amenèrent l’ânesse et son petit, disposèrent sur eux leurs manteaux, et Jésus 
s’assit dessus. Dans la foule, la plupart étendirent leurs manteaux sur le chemin ; d’autres coupaient des branches 
aux arbres et en jonchaient la route. Les foules qui marchaient devant Jésus et celles qui suivaient criaient : « 
Hosanna au fils de David ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Hosanna au plus haut des cieux ! » Comme 
Jésus entrait à Jérusalem, toute la ville fut en proie à l’agitation, et disait : « Qui est cet homme ? » Et les foules 
répondaient : « C’est le prophète Jésus, de Nazareth en Galilée. » 

 
 
Le temps des rapprochements l’animateur demande aux enfants ce que l’image a de commun avec le texte, ce qui 
est différent.  
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Le temps de l'activité créatrice :           
 Distribuer à chaque enfant la Croix pascale en noir et blanc                                                                         
 Individuellement, les enfants colorient ou peignent le motif des Rameaux 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le temps de la prière : 
Placer la croix pascale at la bible ouverte sur une table 
Allumer la bougie 
Distribuer un Rameaux par enfant 
Ouvrir la bible 
Lecture de l’Evangile de Jésus Christ selon saint Matthieu au pied de la croix.  
 
 
 
 
Chant : Tu es passé de la mort à la vie Couplet 1 
 
Temps de silence 
L'animateur invite les enfants à penser au chemin qu'ils parcourent dans leur vie à la suite de Jésus et à lui rendre 
grâce pour cet accompagnement.  
Chacun va déposer au pied de la croix une branche d'arbuste, manière symbolique d'acclamer Dieu, présent dans 
sa vie. 
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2ème rencontre :  
      Jeudi Saint 
 
 
 
 
 

 
 
Le temps de l'observation : l’animateur fait observer l'image centrale de la croix pascale. Les enfants décrivent ce 
qu'ils voient. 
 
Le temps du récit : Deux récits importants se complètent en ce jeudi Saint  

 (1 Co 11, 23-26) 
Frères, moi, Paul, j’ai moi-même reçu ce qui vient du Seigneur, et je vous l’ai transmis : la nuit où il était livré, le 
Seigneur Jésus prit du pain, puis, ayant rendu grâce, il le rompit, et dit : « Ceci est mon corps, qui est pour vous. 
Faites cela en mémoire de moi. » Après le repas, il fit de même avec la coupe, en disant : « Cette coupe est la 
nouvelle Alliance en mon sang. Chaque fois que vous en boirez, faites cela en mémoire de moi. » Ainsi donc, 
chaque fois que vous mangez ce pain et que vous buvez cette coupe, vous proclamez la mort du Seigneur, jusqu’à 
ce qu’il vienne.  

 
Le temps des rapprochements  
L'animateur se reporte à la lecture d'image pour compléter ce qu'ont dit les enfants. 
 

Évangile (Jn 13, 1-15) 
Avant la fête de la Pâque, sachant que l’heure était venue pour lui de passer de ce monde à son Père, Jésus, ayant 
aimé les siens qui étaient dans le monde, les aima jusqu’au bout. Au cours du repas, alors que le diable a déjà mis 
dans le cœur de Judas, fils de Simon l’Iscariote, l’intention de le livrer, Jésus, sachant que le Père a tout remis entre 
ses mains, qu’il est sorti de Dieu et qu’il s’en va vers Dieu, se lève de table, dépose son vêtement, et prend un linge 
qu’il se noue à la ceinture ; puis il verse de l’eau dans un bassin. Alors il se mit à laver les pieds des disciples et à les 
essuyer avec le linge qu’il avait à la ceinture. Il arrive donc à Simon-Pierre, qui lui dit : « C’est toi, Seigneur, qui me 
laves les pieds ? » Jésus lui répondit : « Ce que je veux faire, tu ne le sais pas maintenant ; plus tard tu 
comprendras. » Pierre lui dit : « Tu ne me laveras pas les pieds ; non, jamais ! » Jésus lui répondit : « Si je ne te lave 
pas, tu n’auras pas de part avec moi. » Simon-Pierre lui dit : « Alors, Seigneur, pas seulement les pieds, mais aussi 
les mains et la tête ! » Jésus lui dit : « Quand on vient de prendre un bain, on n’a pas besoin de se laver, sinon les 
pieds : on est pur tout entier. Vous-mêmes, vous êtes purs, mais non pas tous. » Il savait bien qui allait le livrer ; et 
c’est pourquoi il disait : « Vous n’êtes pas tous purs. » Quand il leur eut lavé les pieds, il reprit son vêtement, se 
remit à table et leur dit : « Comprenez-vous ce que je viens de faire pour vous ? Vous m’appelez “Maître” et 
“Seigneur”, et vous avez raison, car vraiment je le suis. Si donc moi, le Seigneur et le Maître, je vous ai lavé les 
pieds, vous aussi, vous devez vous laver les pieds les uns aux autres. C’est un exemple que je vous ai donné afin 
que vous fassiez, vous aussi, comme j’ai fait pour vous. » 

 

 Quel lien peut-on faire entre ces deux récits ? 
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Pour l’animateur : Le Jeudi Saint 
Le jeudi soir, on célèbre la messe dite « de la Cène du Seigneur ». Essentiellement, elle fait mémoire de l’institution 
de l’eucharistie à travers de la lecture de deux textes fondateurs : 
– C’est le récit du dernier repas de Jésus (Première épître aux Corinthiens, chapitre 11, versets 23 à 26). Nos 
eucharisties actuelles puisent fortement dans ce texte (notamment les paroles de la consécration du pain et du 
vin). 
– C’est le lavement des pieds (Évangile selon saint Jean, chapitre 13, versets 1 à 17). Le message est simple: à 
l’image de leur Seigneur, les chrétiens sont là non pour être servis mais pour servir. Cela est marqué par le rite qui 
est accompli juste après l’homélie : le prêtre qui préside l’eucharistie lave les pieds de représentants de la 
communauté. Après la messe, est déposé le Saint Sacrement dans un tabernacle provisoire qui s’appelle le « 
reposoir ». Jusqu’à la nuit de Pâques, il n’y aura plus de messe célébrée. 

 
 
Le temps de l’activité créatrice 
Individuellement, les enfants colorient ou peignent l'image de la Cène de la croix pascale. 
 
 
 

 
 
 
 
Il peut être proposé de faire du pain avec les enfants 
 
Le temps de la prière  
Un pain et une coupe peuvent être placés au pied de la 
croix. 
Placer la croix pascale et la bible ouverte sur une table 
Allumer la bougie 
 
Chant : Tu es passé de la mort à la vie Couplets 2 et 3. 
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3ème rencontre :  
          Vendredi Saint 
 
 
 
 
 
 
 

Le temps de l'observation  
L’animateur fait observer les images de la crucifixion et de la descente aux enfers de la croix pascale. Les enfants 
décrivent ce qu'ils voient. 
 
Le temps du récit 
L’animateur raconte le texte de Jean 19, 17-37. Voir ci-dessous traduction liturgique  
 

17 Et lui-même, portant sa croix, sortit en direction du lieu-dit Le Crâne (ou Calvaire), qui se dit en hébreu 
Golgotha. 
18 C’est là qu’ils le crucifièrent, et deux autres avec lui, un de chaque côté, et Jésus au milieu. 
19 Pilate avait rédigé un écriteau qu’il fit placer sur la croix ; il était écrit : « Jésus le Nazaréen, roi des Juifs. » 
20 Beaucoup de Juifs lurent cet écriteau, parce que l’endroit où l’on avait crucifié Jésus était proche de la ville, et 
que c’était écrit en hébreu, en latin et en grec. 
21 Alors les grands prêtres des Juifs dirent à Pilate : « N’écris pas : “Roi des Juifs” ; mais : “Cet homme a dit : Je suis 
le roi des Juifs”. » 
22 Pilate répondit : « Ce que j’ai écrit, je l’ai écrit. » 
23 Quand les soldats eurent crucifié Jésus, ils prirent ses habits ; ils en firent quatre parts, une pour chaque soldat. 
Ils prirent aussi la tunique ; c’était une tunique sans couture, tissée tout d’une pièce de haut en bas. 
24 Alors ils se dirent entre eux : « Ne la déchirons pas, désignons par le sort celui qui l’aura. » Ainsi s’accomplissait 
la parole de l’Écriture : Ils se sont partagé mes habits ; ils ont tiré au sort mon vêtement. C’est bien ce que firent les 
soldats. 
25 Or, près de la croix de Jésus se tenaient sa mère et la sœur de sa mère, Marie, femme de Cléophas, et Marie 
Madeleine. 
26 Jésus, voyant sa mère, et près d’elle le disciple qu’il aimait, dit à sa mère : « Femme, voici ton fils. » 
27 Puis il dit au disciple : « Voici ta mère. » Et à partir de cette heure-là, le disciple la prit chez lui. 
28 Après cela, sachant que tout, désormais, était achevé pour que l’Écriture s’accomplisse jusqu’au bout, Jésus dit : 
« J’ai soif. » 
29 Il y avait là un récipient plein d’une boisson vinaigrée. On fixa donc une éponge remplie de ce vinaigre à une 
branche d’hysope, et on l’approcha de sa bouche. 
30 Quand il eut pris le vinaigre, Jésus dit : « Tout est accompli. » Puis, inclinant la tête, il remit l’esprit. 
31 Comme c’était le jour de la Préparation (c’est-à-dire le vendredi), il ne fallait pas laisser les corps en croix durant 
le sabbat, d’autant plus que ce sabbat était le grand jour de la Pâque. Aussi les Juifs demandèrent à Pilate qu’on 
enlève les corps après leur avoir brisé les jambes. 
32 Les soldats allèrent donc briser les jambes du premier, puis de l’autre homme crucifié avec Jésus. 
33 Quand ils arrivèrent à Jésus, voyant qu’il était déjà mort, ils ne lui brisèrent pas les jambes, 
34 mais un des soldats avec sa lance lui perça le côté ; et aussitôt, il en sortit du sang et de l’eau. 
35 Celui qui a vu rend témoignage, et son témoignage est véridique ; et celui-là sait qu’il dit vrai afin que vous 
aussi, vous croyiez. 
36 Cela, en effet, arriva pour que s’accomplisse l’Écriture : Aucun de ses os ne sera brisé. 
37 Un autre passage de l’Écriture dit encore : Ils lèveront les yeux vers celui qu’ils ont transpercé. 
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Le temps des rapprochements  
L’animateur se reporte à la lecture d'image pour compléter ce que les enfants ont dit. 
Il fait rechercher des liens avec des textes bibliques connus. 
 
Le temps de l'activité créatrice : 
Individuellement, les enfants colorient ou peignent l'image de la croix pascale : la partie supérieure. 
 

 
 
 
 
 
 
Temps de prière : Vivre le chemin de croix avec les enfants (Voir document Vendredi Saint Chemin de croix) 
Prévoir un livret par enfant 
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Entre le vendredi saint et le dimanche 
de la Résurrection : 
La descente aux enfers. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Cet évènement est à expliquer aux enfants … même si ce n’est pas le plus simple. Mais il 
ne peut être oublié. 

 

Pour l’animateur : 
Les enfers, étymologiquement « lieu d'en bas » sont représentés ici au creux de l'abîme formé par deux 
montagnes vertigineuses. Ils sont le lieu d'attente de ceux qui sont morts. Jésus descend y chercher tous 
ceux qui espéraient sa venue. Les portes sautent en reproduisant la forme de la croix, de cette croix qui a 
permis au Christ d'être victorieux de la mort. Avec les portes de la mort, sautent tous les verrous et les 
clefs qui retenaient prisonniers les hommes, toutes les entraves qui verrouillent l'homme dans son péché. 
Jésus tire à lui Adam et Ève, qui se lèvent de leurs tombeaux, homme et femme représentant 
symboliquement l'humanité. Le Christ saisit Adam par le poignet pour bien montrer que l'homme est sauvé 
grâce à lui, le Christ, et non par des mérites que l'homme aurait pu acquérir à la force du poignet. D'ailleurs 
la main droite d'Adam pend inerte. 
Je crois en Jésus Christ [...] qui est descendu aux enfers, est ressuscité des morts le troisième jour: voici la 
foi proclamée dans le Credo, foi dont rend compte cette icône. Avec Adam et Ève c'est toute l'humanité 
qui ressuscite. Derrière Jésus, Jean Baptiste représente tous les prophètes. Dans la plupart des icônes, de 
nombreux autres personnages accompagnent Adam et Ève. Jésus tient la croix qui lui a fait franchir la mort 
et sur laquelle se dessine très visiblement la forme de l'écriteau sur lequel était écrit: « Jésus de Nazareth, 
roi des Juifs. » 
Jésus, en vêtement blanc de ressuscité, est inscrit dans une sorte d'amande, une mandorle qui est 
retrouvée dans de nombreuses images du Christ ressuscité. C'est une invitation à comprendre que, de 
même qu'il faut dépouiller l'écorce d'un fruit pour pouvoir le goûter, chacun doit chercher la présence du 
Ressuscité au-delà de l'écorce des apparences et des difficultés. 
Cette image remplace en Orient l'image occidentale de la résurrection, d'inspiration plus tardive, où nous 
voyons le Christ jaillir du tombeau. 

 

Prendre le temps d’expliquer aux enfants : 

Jésus est mort, il a été mis au tombeau, c’est une réalité. Il a connu la mort comme tous les hommes et 

les a rejoint au séjour des morts. Mais Jésus est sauveur, et dans le séjour des morts, grâce à Lui les morts 

ont pu connaitre la bonne nouvelle : Dieu veut sauver tous les hommes, de tous les temps et de tous les 

temps. La vie continue après la mort car Jésus nous sauve du péché. 
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Laisser les enfants s’exprimer et poser des questions. 

Par la foi, nous recevons ce Mystère qui est l’Espérance d’une Vie Nouvelle libérée de tout ce qui nous a 

empêché d’être pleinement dans l’Amour de  Dieu et de nos frères. Cela ne s’explique pas, nous y 

adhérons dans la confiance car Jésus nous montre le chemin. 
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4ème rencontre :  
La Résurrection 
 

                     
Le temps de l’observation  
L’animateur fait observer l'image de droite de la croix pascale. Les enfants décrivent ce qu'ils voient. 
 
Le temps du récit 
L'animateur raconte le texte de Matthieu 28, 1-10  

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (Mt 28, 1-10) 
Après le sabbat, à l’heure où commençait à poindre le premier jour de la semaine, Marie Madeleine et 
l’autre Marie vinrent pour regarder le sépulcre. Et voilà qu’il y eut un grand tremblement de terre ; l’ange du 
Seigneur descendit du ciel, vint rouler la pierre et s’assit dessus. Il avait l’aspect de l’éclair, et son vêtement 
était blanc comme neige. Les gardes, dans la crainte qu’ils éprouvèrent, se mirent à trembler et devinrent 
comme morts. L’ange prit la parole et dit aux femmes : « Vous, soyez sans crainte ! Je sais que vous cherchez 
Jésus le Crucifié. Il n’est pas ici, car il est ressuscité, comme il l’avait dit. Venez voir l’endroit où il reposait. 
Puis, vite, allez dire à ses disciples : ‘Il est ressuscité d’entre les morts, et voici qu’il vous précède en Galilée ; 
là, vous le verrez.’ Voilà ce que j’avais à vous dire. » Vite, elles quittèrent le tombeau, remplies à la fois de 
crainte et d’une grande joie, et elles coururent porter la nouvelle à ses disciples. Et voici que Jésus vint à leur 
rencontre et leur dit : « Je vous salue. » Elles s’approchèrent, lui saisirent les pieds et se prosternèrent devant 
lui. Alors Jésus leur dit : « Soyez sans crainte, allez annoncer à mes frères qu’ils doivent se rendre en Galilée : 
c’est là qu’ils me verront. » – Acclamons la Parole de Dieu.   

 
 

Pour les animateurs  
 «Par la Résurrection, le Christ n’a pas seulement ôté la pierre du sépulcre, mais il veut aussi faire sauter 
toutes les barrières qui nous enferment dans nos pessimismes stériles, dans nos mondes de calculs 
conceptuels qui nous éloignent de la vie, dans nos recherches obsessionnelles de sécurité et dans les 
ambitions démesurées capables de jouer avec la dignité des autres. Lorsque le Grand Prêtre, les chefs 
religieux en complicité avec les romains avaient cru pouvoir tout calculer, lorsqu’ils avaient cru que le dernier 
mot était dit et qu’il leur revenait de le déterminer, Dieu fait irruption pour bouleverser tous les critères et 
offrir ainsi une nouvelle possibilité. Dieu, encore une fois, vient à notre rencontre pour établir et consolider 
un temps nouveau, le temps de la miséricorde. C’est la promesse faite depuis toujours, c’est la surprise de 
Dieu pour son peuple fidèle : réjouis toi, car ta vie cache un germe de résurrection, un don de vie qui attend 
d’être réveillé. » 

Pape François homélie de la veillée pascale 15 avril 2017 
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Questions : Qu’est-ce que veut dire ressuscité ? 
Ressusciter cela veut dire que Jésus est vraiment mort et qu’il a reçu de Dieu une vie nouvelle. Jésus est 
vivant pour toujours avec nous. A la suite, de Jésus qui nous a sauvé par sa mort sur la croix nous sommes 
tous entrés dans la vie de ressuscité par le baptême. Il ne peut y avoir d’explication de comment cela se fait, 
c’est le Mystère de la foi qui se dévoile petit à petit tout au long de la vie des croyants. 
 
Le temps des rapprochements  
L'animateur se reporte à la lecture d'image pour compléter ce qu'ont dit les enfants. 
 
Le temps de l'activité créatrice : 
Chacun est invité à colorier le dernier dessin et à assembler sa croix. Il pourra l’amener à la maison dans son 
coin prière. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Chant : Placer la croix pascale et la bible ouverte sur une table 
Allumer la bougie 
Lire l’évangile de la résurrection 
Chant : Il a changé nos vies 
Donner les horaires des célébrations de Pâques dans la paroisse 
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